
LB PBTIT MESSAGERS»»
Vers 11 h, arrivée de Mgr Henry, évêque du Diocèse de 

Grenoble, d’où dépend La Mure. Mr l’abbé Bouquerel, se­
crétaire du Comité permanent des Congrès eucharistiques, 
donne un rapport sur “ la Ligue de la Ste Messe." La con­
clusion est “ d’amener à la messe pour amener à la commu­
nion.” Mgr Henry ajoute : “ Je défère volontiers au désir de 
Mr l'abbé Bouquerel. Oui, nous devons faire tous nos efforts 
pour amener aux pieds de Notre-Seigneur, qui s’immole sur 
l’autel chaque jour et qui les invite à sa Table le plus grand 
nombre de fidèles possible. Notre-Seigneur Jésus-Christ pré­
sent dans l'Eucharistie, c'tst au fond, la religion tout entière. 
Son point de départ, du reste, n’est-il pas à la Cène ? C’est à 
l'Eucharistie qu'il faut revenir si nous voulons vivre vrai­
ment notre foi et pratiquer notre culte."

La maison et la chambre du eP. Eymard.

Entre les diverses cérémonies et séances beaucoup de con­
gressistes ont voulu visiter la maison qu’à habitée et la cham­
bre où est mort le “ saint de La Mure."

Maison modeste que signalait une profusion de guirlandes 
artistement disposées sur toute la hauteur de la façade. Les 
personnes qui habitent cette maison sont fières d'être les gar­
diens de cette relique de pierre ; fort aimablement elles con­
duisent visiteurs et visiteuses à travers un escalier jusqu’à la 
chambre du second étage. C’est là : dans l’alcôve, un lit or- . 
dinaire et son matelas ; sur la cheminée le buste du P. 
Eymard ; un crucifix fixé au mur, une chaise, aucune orne­
mentation, une tapisserie défraîchie : c’est tout. Cette cham­
bre est dans l’état même où elle se trouvait au moment de la 
mort du Vén. Père.

Le soir, Mgr Henry prononce une allocution sur la présence 
réelle, puis la procession du T. S Sacrement se déroula à 
travers les nefs latérales de l’église. Quand le S. Sacrement fut 
de retour à l'autel, l’abbé Julliart consacre la paroisse de La 
Mure au Cœur eucharistique de Jésus. Citons le passage sui­
vant : “ Nous, enfants de La Mure, et compatriotes du Véné­
rable Pierre-Julien Eymard, le grand apôtre de l’Eucharistie, 
nous comprenons que nous avons des devoirs particuliers en- 
ver., l’Auguste Sacrement de nos autels. Comment notre pa­
roisse qui fut témoin des premiers élans de sa ferveur eucha­
ristique, dans laquelle il fit sa Première communion, d’où il 
est parti pour devenir le missionnaire eucharistique par ex­
cellence et fonder les deux grandes familles religieuses vouées


